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Le CCM accueille en cette fin d’année 2025, un
fonds documentaire remarquable centré sur la
Grande Guerre. 
Fort de plus de 30 000 ouvrages, journaux,
revues, iconographies, films...
Ce don rassemble un ensemble précieux
considéré comme  le plus important en France
et en Europe sur le conflit de 14-18, après celui
de la BNF.

Ensemble inestimable, unique et patiemment
constitué au fil des décennies par Monsieur
Bernard DEVEZ, passionné par la Premiere
Guerre. 

Le fonds DEVEZ inauguré en octobre 2025 enrichit
durablement le fonds ancien du CCM et permet de
nourrir expositions et conférences. 
Il profite aux travaux des chercheurs et des
étudiants.

Il conforte la mission du CCM depuis sa création. 
Un outil qui conserve, transmet et fait aimer l’histoire
militaire, dans toute sa complexité et sa richesse.

Centre Culturel Militaire  
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L’objet du semestre 
M.Yvan Gourdin_M. François Baldinotti

Collections APaM

LE COMPAS MAGNÉTIQUE
 
Un compas magnétique en aéronautique est un instrument de bord utilisé pour indiquer la
direction dans laquelle se dirige un avion.
Il fonctionne en s’alignant naturellement sur le champ magnétique terrestre. Dans le cockpit, il
sert de référence de secours lorsque les autres systèmes de navigation tombent en panne.

Le compas est rempli d’un liquide amortisseur pour stabiliser l’aiguille en vol.
L’instrument affiche le cap magnétique, différent du cap vrai à cause de la déclinaison
magnétique.

Il est sensible aux accélérations, aux virages et aux interférences électromagnétiques du bord.
Pour cette raison, des corrections appelées déviations sont inscrites sur une carte fixée près
du compas. 
On le trouve souvent au-dessus du tableau de bord, loin des sources de perturbation. Le pilote
doit connaître ses limites pour interpréter correctement ses indications.

Malgré sa simplicité, il reste un équipement essentiel pour la navigation aérienne.

Don d’un officier du CIAE

Flugzeug Kompass Cockpit
Instrument Messerschmitt 109

mailto:baldinottifrancois@yahoo.fr
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Le rédacteur de cette courte rubrique, qui a beaucoup lu et étudié cette période, estime
que l’ouvrage du colonel Goutard est sans doute l’un des meilleurs qui aient été écrits sur
cette année tragique. 
Il partage également l’avis très autorisé du général Desfieux -Inspecteur Général de
l’Infanterie et des Chars à partir de janvier 1931 - lorsqu’il écrit au sujet de cet ouvrage en
1956 dans le Revue d’Histoire Diplomatique : «Pour conclure, son livre apparait donc
comme un ouvrage de grande valeur parce qu’il fait ressortir cette inertie trop fréquente
du commandement français qui est certainement la cause immédiate du désastre, quand
elle s’ajoute aux gouvernements successifs qui refusaient de voir grandir à l’Est le danger
allemand. » Et également : « C’est un document que les historiens de l’avenir ne pourront
négliger lorsqu’ils voudront présenter le tableau de la cruelle année 1940. » 

L’ouvrage du semestre

Ce livre est le résultat d’une analyse très complète ; l’auteur s’appuyant
sur de nombreuses sources, tant françaises qu’allemandes. 

Il dresse un état comparatif très approfondi des
forces en présence et fait une étude très intéressante
de l’état d’esprit de nos armées, des tactiques
d’attaque envisagées par le Grand Quartier Général «
basées sur des doctrines périmées », et surtout il
analyse toutes les occasions manquées qui auraient
pu éviter à la France «…cette défaite inadmissible qui
nous dépouilla de notre gloire militaire » 

Les décisions et les carences du Général Gamelin
font, bien sûr, l’objet de nombreux commentaires.
Les mouvements des différentes unités combattantes
sont très largement et surtout très précisément
analysés et décrits ; ce qui peut, parfois, rebuter
certains lecteurs moins initiés. 
Mais c’est aussi ce qui fait l’un des grands intérêts de
cet ouvrage.   

C’est un ouvrage un peu oublié et pourtant cité dans toutes les
bibliographies ; il a été écrit en 1956 par le Colonel A. Goutard. 
Le Général de Gaulle, à qui les épreuves avaient été adressées, avait
répondu à l’auteur : « …Vous possédez à fond tous les éléments de cet
immense et terrible sujet. 
Vous présentez les faits d’une manière impressionnante. Vous avez choisi
une ligne générale qui me parait indiscutable… » 



Portrait d’un héros 
Centre Culturel Militaire
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Né en 1823 à Saint-Maixent. 

A la sortie de l’École polytechnique, il
rejoint l’école d’application du génie et
de l’artillerie de Metz. 

Sous-lieutenant au 2° régiment du génie,
il prend part à l’Expédition de Rome
(1849), participe à la guerre de Crimée
(1853-1856) et sert en Algérie de 1860 à
1864. 

Affecté à Belfort de 1864 à 1870 comme responsable du génie, il contribue au
renforcement des défenses de la place.
Le 19 octobre 1870, le gouvernement provisoire le nomme gouverneur militaire de
Belfort avec le grade de colonel et le charge de défendre cette forteresse.

Dés le 3 novembre la place est assiégée par 40 000 prussiens. 
La garnison aligne 18 000 hommes dont les 16° et 65° régiments de marche et de
francs tireurs appelés “les mobiles du Rhône” qui s’illustrent particulièrement dans
la défense de la cité.

COLONEL ARISTIDE
DENFERT-ROCHEREAU

Sous son commandement, la ville de
Belfort résiste au blocus et aux assauts
prussiens durant 104 jours. Elle se rend,
avec les honneurs de la guerre, sur ordre
du gouvernement français le 18 février
1871.



La page régionale
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AMÉDÉE VI DE SAVOIE
DIT LE COMTE VERT

(1334-1383)

Fils du comte de Savoie Aimon, Amédée VI succède à son père à 9 ans. Pendant sa régence, la France
prend possession du  Dauphiné. A partir de 1350, Amédée VI gouverne seul et renforce l'alliance avec la
France de Jean le Bon. Il occupe Turin et Pignerol. 

Vainqueur des Dauphinois aux Abrets (1354), il règle la question des frontières au traité de Paris. Reconnu
vassal de Charles IV, il en obtient la dignité de vicaire impérial, perpétuel et héréditaire (1365), sur une
grande partie de l'ancien royaume d'Arles. 

Il affirme ainsi ses droits à la suprématie sur les comtes du Genevois et sur les évêques de Genève et de
Lausanne. En 1359, l'achat du pays de Vaud à sa cousine Catherine marque la reprise d'une politique
d'expansion.

L'État de Savoie prend part aux événements politiques en méditerranée : en 1366 et 1367, il combat en
Orient, pour aider son cousin, le basileus Jean V Paléologue, contre les Turcs qu'il chasse de Gallipoli,
puis contre les Bulgares. 
De retour en Italie, il prend la tête avec le pape d'une ligue anti-viscontienne (1372), comptant s'étendre
en Piémont, mais revient vite à un rôle d'arbitre.

En 1382, Louis d'Anjou lui cède ce qui restait des domaines des Angevins de Naples au débouché des Alpes.
Cependant, les Visconti et le roi de France l'empêchent de s'emparer du marquisat de Saluces. 

Son prestige en Italie est considérable jusqu'à sa mort. Il meurt en Campanie, au cours d'une  expédition
contre Naples où il était parti aider Louis d'Anjou à chasser son rival Charles III de Duras.

Collections APaM

https://www.universalis.fr/encyclopedie/campanie/
https://www.universalis.fr/encyclopedie/charles-iii-de-duras/


La fleur du souvenir
Madame Sixtine Duhamel
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Deux infirmières, Charlotte Malleterre et Suzanne Leenhardt, eurent l’idée de
faire confectionner par les pensionnaires des Invalides de petits bleuets en tissu,
vendus sur la voie publique pour financer l’aide aux anciens combattants. Dès
1916, le bleuet est officiellement adopté comme symbole de la mémoire des
soldats tombés au combat.

Symbole de solidarité et d’espoir, le Bleuet de France est reconnu comme la
fleur française du souvenir. Celle qui poussait dans la boue des tranchées,
apportant la seule note colorée dans un paysage dévasté.
Né à la suite de la Première Guerre mondiale, il incarne la résilience d’un pays
meurtri par la violence et la volonté d’aider les blessés et mutilés revenus du
front.

Devoir de mémoire

coquelicot = Royaume-Uni
Paquerette = Belgique

Les fleurs du souvenir : 

Photo, 23 octobre 2023, appel à la mobilisation
nationale. Vous pouvez la retrouver sur le site
officiel du Bleuet de France.

Photo, vous pouvez la retrouver sur
le site officiel du Bleuet de France.

Le Bleuet de France, aide les blessés de guerre à se
reconstruire, notamment grâce au sport et à la rééducation.
Il soutient les structures d'accueil, finance des projets
solidaires et veille à ce que chaque blessé, ancien
combattant ou victime d'attentats trouve un appui dans son
parcours de résilience. Il perpétue la solidarité et
l'hommage dû à ceux qui ont servi et souffert pour la nation.

Petits « bleuets », vous notre espoir !
Alphonse Bourgoin, extrait de
Bleuets de France, 1916.

Le centenaire du bleuet de France
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11 novembre 2025 

“JE PRÉFÈRE LA LIBERTÉ AVEC LE DANGER QUE LA
PAIX AVEC L'ESCLAVAGE”.

Jean-Jacques Rousseau
ÉCRIVAIN, PHILOSOPHE (1712 - 1778)

ICI 
ET 

AILLEURS 

https://citation-celebre.leparisien.fr/auteur/jean-jacques-rousseau
https://citation-celebre.leparisien.fr/liste-citation?type=ecrivain
https://citation-celebre.leparisien.fr/liste-citation?type=philosophe


Découverte insolite
Centre culturel militaire
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Leconte de Lisle passe son enfance à l’île Bourbon et en Bretagne. En 1845, il se fixe à Paris.
Après quelques velléités lors des événements de 1848, il renonce à l’action politique et se
consacre entièrement à la poésie.
Son œuvre est dominée par trois recueils de poésie, les « Poèmes antiques » (1852), les 
“Poèmes barbares” (1862) et les “Poèmes tragiques” (1884), et par quelques traductions
d’auteurs anciens.
Il est considéré comme le chef de file du mouvement parnassien, autant par l’autorité que lui
confère son œuvre poétique propre que par des préfaces dans lesquelles il exprime un
certain nombre de principes auxquels se rallient les poètes d’une génération – entre la
période romantique et le symbolisme – regroupés sous le vocable de parnassiens à partir de
1866.
L’Empire l’honore en lui assurant une pension et en le décorant ; la République l’attache à la
bibliothèque du Sénat, dont il devint sous-bibliothécaire en 1872, et le nomme officier de la
Légion d’honneur en 1883.
En 1886, neuf ans après une 1re candidature infructueuse à l’Académie française, Leconte de
Lisle est élu, succédant à Victor Hugo. La séance de mars 1887 est mémorable, Leconte de
Lisle est reçu par Alexandre Dumas fils.

Charles Marie René
Leconte de Lisle, 

né en octobre 1818 à
Saint-Paul dans l’Île
Bourbon et mort en

juillet 1894 à Voisins,
était un poète français.



L’étudiant
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SIXTINE
Les martyrs chrétiens de Lyon, 177 après J.-C

Lyon, capitale des Gaules sous Marc Aurèle, est en 177 le théâtre d’un drame
fondateur pour le christianisme. C’est ici, sur les collines de Fourvière et de la
Croix-Rousse, que naît le pogrom des premiers martyrs  de Gaule.

Entre mars et août 177, une vague de persécutions frappe la communauté
chrétienne lyonnaise. Les autorités romaines accusent les chrétiens de
troubler la “Pax Romana” et les soumettent à la torture. 
Pour les condamner, ils les accusent d'inceste et de cannibalisme.
Selon la lettre « Lettre des chrétiens de Lyon et de Vienne à leurs frères d’Asie
et de Phrygie » transmise par Eusèbe de Césarée, 48 fidèles, trouvent la mort :

24 citoyens romains sont décapités près
du forum.
6 non-citoyens dont Blandine sont livrés
aux bêtes dans l’amphithéâtre des Trois
Gaules à la Croix-Rousse.
18 autres meurent en prison, victimes
des mauvais traitements, dont Saint
Pothin.

Sainte Blandine, incarne le courage. Elle
est jetée dans l’arène, face aux bêtes
sauvages. Mais celles-ci refusent de la
toucher. Elle est ensuite torturée par un
taureau avant d’être égorgée par ses
bourreaux.

À ses côtés, Saint Pothin, premier évêque
de Lyon, âgé de 90 ans, meurt en prison,
après avoir été torturé. Il serait mort dans
son cachot. 

 Restitution hypothétique de la colline de
la Croix-Rousse avec la conception du

sanctuaire  (Coulon, Golvin, 2002, p. 72-73)

“Hués, frappés, trainés à terre, dépouillés, lapidés,
séquestrés ”...

Extrait de la lettre Eusèbe,V,7-9-
trad.C.Montdésert

Comme le souhaitaient les bourgeoisies  
municipales gauloises, l’amphithéâtre
utilise des condamnés de droit commun
pour divertir la foule. Ces exécutions
publiques entraînent la mort de 6
chrétiens.

Sainte Blandine © Géraldine Froger



La bibliothécaire
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Madame Marie CHARLAS

OCTOBRE 1914 : 1  VICTOIRE AÉRIENNE DE L’HISTOIRERE

Le 5 octobre 1914, le sergent Joseph
FRANTZ, natif de Beaujeu dans le Rhône, et
son mécanicien le caporal Louis QUENAULT
sur leur biplan Voisin III conduisent une
mission de reconnaissance au-dessus lignes
allemandes, dans la région de Reims. 

L’Armée française dispose d’un nombre
réduit d’aéroplanes qui ne servent qu’à
l’observation.

FRANTZ embarque une mitrailleuse Hotchkiss dans son appareil, et c’est QUENAULT qui la
porte et tire. 
L’équipage français parvient à intercepter et à abattre un Aviatik allemand. 
Pour la première fois, un avion en abat un autre. C’est la naissance de la Chasse et du combat
aérien. L’évolution technique et tactique est rapide et donne naissance à une nouvelle arme et
à de nouveaux héros : les As. 

Les aviateurs s’affrontent au pistolet, à la
carabine, sans résultats… 

SEPTEMBRE 1940 – AFFRONTEMENT FRANCO-JAPONAIS EN INDOCHINE

En 1940, l’armée française est vaincue par l’Allemagne.
Le général Pétain prend le pouvoir en France et
demande l’armistice (22 juin). 
A cette période, les Japonais sont en guerre contre la
Chine. 
Il s’agit d’empêcher la Chine d’importer de la logistique
(via le port de Haiphong -Tonkin), et de disposer de
points d’appui aux opérations contre les provinces
méridionales de la Chine.

Devant le constat de l’écrasante défaite militaire de la France face à l’Allemagne,
l’empire du Japon en profite pour présenter un ultimatum à l’amiral Jean
DECOUX, gouverneur de la colonie d’Indochine. 
Les troupes japonaises pénètrent au Tonkin (zone frontalière avec la Chine), en
septembre 1940. 
Cette violation de frontière provoque un affrontement entre le Japon et la France
de Vichy. Du 22 au 26 septembre 1940, des combats ont lieu dans la région de
Lang Son et tournent au désavantage des Français. Les Japonais prennent le
contrôle de la zone frontalière entre le Tonkin et la Chine, ainsi que de trois
aérodromes, permettant le stationnement de troupes dans la région. 



la bibliothécaire
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Madame Marie CHARLAS

DÉCEMBRE 1916 – FIN DE LA BATAILLE DE VERDUN

Il fait le choix des troupes coloniales et sert dans
les zones désertiques de l’Afrique Occidentale
Française. 

Après l’Ecole supérieure de guerre, le commandant
BROSSET est affecté en Colombie sur un poste
sédentaire qu’il quitte dès l’automne 1940 pour
rejoindre le général de Gaulle. Affecté à l’état-
major des Forces Françaises Libres, il participe aux
campagnes de Libye et de Tunisie. 
Général en 1943, il débarque en Italie à la tête de
1re Division Française Libre.  

NOVEMBRE 1944-MORT DU GÉNÉRAL DIEGO BROSSET
Le général BROSSET s’engage en 1915 comme simple soldat dans un bataillon de
Chasseurs et rejoint le front en 1916. Plusieurs fois blessé et décoré, il termine la
1re Guerre Mondiale avec le grade d’adjudant et choisit le métier des armes. 

Le 3 septembre 1944, il entre dans Lyon et libère la ville. Promu général de
division, il contribue à la libération de la France et conduit ses troupes vers le
Rhin, lorsqu’il trouve une mort accidentelle au volant de sa jeep à Champagney
(Haute-Saône) le 20 novembre 1944. 

Avec ses hommes, il gagne les côtes de Provence le 16 août 1944 “Opération
”ANVIL-DRAGOON”, libère Toulon et remonte la vallée du Rhône. 

Conçue par les Allemands comme une bataille
d’attrition pour “saigner à blanc”  l’armée française,
Verdun devient le symbole de la résistance
française, incarnée par Pétain puis Nivelle, qui
parvient à enrayer l’offensive et à reconquérir les
forts perdus, comme celui de Douaumont. 
La rotation massive des troupes françaises et
l’endurance des poilus contribuent à forger le mythe
de Verdun, qui reste la “mère des batailles” dans la
mémoire nationale.

Après 10 mois d’un combat apocalyptique, la bataille de Verdun se termine. Entre le 21 février
et le 18 décembre 1916, plus de 700 000 soldats français et allemands sont morts, disparus ou
blessés sur quelques kilomètres de terrain devenu un enfer : l’artillerie seule cause 80 % des
pertes.

Verdun illustre à la fois l’horreur et la résistance humaine. Une bataille sans vainqueur sur le
plan stratégique, mais qui forge durablement la mémoire collective française et symbolise la
défense acharnée du territoire national.

Malgré l’intensité des combats, la bataille n’est militairement pas décisive, mais sa portée
symbolique est immense : elle incarne la futilité de la guerre industrielle et la souffrance des
hommes. Verdun devient ainsi un lieu de mémoire universel, rappelant les sacrifices extrêmes
d’une guerre qui a marqué l’histoire du XXᵉ siècle.



Conférence d’octobre
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 COMMENT FAIRE FACE AUX
THÉORIES DU COMPLOT LES PLUS

COURANTES

MONSIEUR THOMAS HUCHON 



MADAME TATIANA KASTOUÉVA-JEAN

                 Directrice du Centre Russie-Eurasie 
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Conférences de décembre 

« PENSER LA GUERRE OU PENSER L'AUTRE.
LES DOCTRINES MILITAIRES D'AVANT-

GUERRE AU PRISME DE LA DYNAMIQUE
RELATIONNELLE DU SAVOIR MILITAIRE 

(1870-1914) »

DR. THIBAULT FOUILLET  

 “COMMENT LA GUERRE 
CHANGE-T-ELLE LA RUSSIE ? “

Eclairage sur les dimensions économiques,
démographiques, 

politiques et sociales
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LE HEROS OUBLIÉ
GENERAL D’ARMEE RENE OLRY 

🗻 CAMPAGNE DE 1940-UN CHEF DE GUERRE-FIN CONNAISSEUR DE LA MONTAGNE. 
Au printemps 1940, le général OLRY relève avec honneur le défi de l’ennemi. A la tête de l’armée
des Alpes (14e et 15e corps d’armée), face à 300 000 soldats italiens, il commande des effectifs
réduits (environ 185 000 hommes, dont beaucoup de réservistes territoriaux). 
Il planifie une défense méthodique combinant préparation rigoureuse et anticipation des
combats. L’armée italienne est tenue en échec sur toute la ligne, avec de lourdes pertes.
L’offensive italienne est un échec militaire complet. Cette victoire repose sur une vision
stratégique, une maîtrise de l’art militaire et l’engagement sans faille de soldats au moral
inébranlable, faisant de l’armée des Alpes une force invaincue.

📜 ARMISTICE. 
L’armistice du 24 juin 1940 impose l'arrêt des combats. René OLRY est considéré comme l’un des
rares chefs militaires français ayant rempli sa mission avec succès. Inspecteur des 7e, 14e et 15e
régions militaires, il supervise la démobilisation et la passation de zones à l'occupant avec dignité.

🪦 FIN DE CARRIERE ET DECES. 
En 1942, placé en retraite forcée par le régime de Vichy, jugé trop fidèle à la République et à
l’armée de la victoire, il exprime dans son dernier ordre du jour “sa foi en l'avenir de la France et
de son armée”. Il passe ses derniers mois dans sa propriété en Charente, où il meurt
prématurément en janvier 1944 à 63 ans.
Ses obsèques, discrètes en raison du contexte d'occupation, ont lieu à Angoulême, en présence de
quelques personnalités civiles et militaires.

6

📈 ENTRE-DEUX GUERRE. 
Après la guerre, le capitaine OLRY est à l’Inspection générale de l’artillerie. Il intègre l’École
supérieure de guerre en 1919. Breveté, il en sort parmi les meilleurs, reconnu comme un officier
d’exception. En 1920, à l’état-major de l'armée, il se charge du recrutement et de la formation des
officiers. Il développe un intérêt pour le combat en montagne au contact de son chef, le colonel
DOSSE. 
Lieutenant-colonel en 1924, colonel en 1928, il prend le commandement du 309e régiment
d’artillerie (Strasbourg). Auditeur au Centre des hautes études militaires, il est en charge d’étudier
l’organisation de la couverture des Alpes. En 1931, il élabore la défense des Alpes et du littoral, il est
promu général en 1932. En 1935, général de division, il commande la 29e division d’infanterie et le
secteur fortifié des Alpes-Maritimes (Nice). En 1937, général de corps d’armée, il est à la tête de la
15e région militaire.

En 1914, à la tête d’une batterie (25e RA Châlons-sur-Marne), il participe à l’offensive de Longwy, à la
bataille de la Marne, puis à la “guerre de siège”. En 1915, fait chevalier de la Légion d'honneur après
les combats en Argonne et aux Éparges, il rejoint le Centre d’Études d’Artillerie puis, en 1916, l’état-
major de la IIe armée. Fin 1917 en Italie avec le Corps expéditionnaire français, il prend en 1918 le
commandement du 3e Groupe du 283e régiment d’artillerie lourde et se bat à Compiègne et Noyon.
Lors de la bataille du Matz, il échappe de peu à la mort. Il termine la guerre comme chef
d’escadron, décoré de cinq citations.

🗓️  DATES CLÉS🎓  FORMATION ET CARRIÈRE INITIALE⚔️ PREMIÈRE GUERRE MONDIALE (1914–
1918).
René Henri OLRY naît en 1880 à Lille. Après sa scolarité à l’École Polytechnique, il choisit en 1902
l’artillerie. Il débute sa carrière au 21e RA (Angoulême). Après un passage à l’École d’application de
l’artillerie et du génie (Fontainebleau), il retourne comme lieutenant au 21e RA puis à l’École de
cavalerie de Saumur. 



CCM, newsletter décembre 2025

Hommage - Mémoire  
 “Un peuple sans passé est un peuple sans avenir”. Maréchal FOCH



“La lecture agrandit l’âme” 
Voltaire  

CCM en images
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BILAN DE L'ANNÉE 2025

- 103 activités.

- 2 721 visiteurs  dont 1 169 étudiants et

scolaires.

-9 soirées thématiques avec conférence. 

- 1 pièce de théâtre. 
BILAN PERSONNEL
- 17 renforts ( jeunes de 14 à 23 ans) accueillis et encadrés. 
- 6 bénévoles occasionnels du Ministère des armées.



CCM en Images

14 juillet 2025

11 novembre 2025

Décembre 2025
Visite de  la direction des Patrimoines, de la

Mémoire et des Archives

Visite du club de l’OURS 



Activités   
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Sortie scolaire des classes défense (3è) du lycée DUMAINE et du collège
SCHUMAN au Centre Culturel Militaire le jeudi 16 octobre 2025.

Les élèves participent à une cérémonie commémorative devant le buste du
général Aubert FRERE, décédé au camp de concentration du STRUTHOF. 

Les élèves écoutent l’hommage rédigé par Monsieur LEUCART, puis se
recueillent, en observant une minute de silence. Ils entonnent le 1er couplet de
la Marseillaise. 

M. LEUCART fait lecture de
l’hommage au général Aubert

FRERE devant les élèves de
DUMAINE et SCHUMAN

Visite guidée des espaces
muséaux par le régisseur des

collections de l’APAM



Rejoindre le Centre Culturel
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